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Penning indique pour la capacite du tube la valeur C 3,9
xlO-11 farad. Avec cesdonnees, on trouve pour les laps de temps
caracterisant l'inertie aux deux points-limite:

0, 3,8 x 10_4sec et 02 1,0 x 10—4 sec

Ces durees concordent dans leur ordre de grandeur avec les

durees d'amortissement du courant dans la decharge directe
d'un condensateur ä travers le tube. Elles sont aussi du meme
ordre de grandeur que le temps que met un ion positif a parcou-
rir la distance de l'anode ä la cathode dans le tube en question.

Un memoire detaille sur ces recherches paraitra prochaine-
ment dans le journal Physikalische Zeitschrift.

G. Beck (Berne). — Ueffet Compton et la mecanique des

quanta.

Jusqu'ä present, l'effet Compton n'a pu trouver une
interpretation satisfaisante que selon Compton et Debye, ä l'aide
de l'hypothese du rayonnement en aiguille. II est de fait que la
theorie ondulatoire conduit ä un echec toutes les fois qu'il
s'agit, dans un processus elementaire, de phenomenes se passant
entre un rayonnement et la matiere, dans notre cas des electrons

libres; ce fait, ainsi que les difficultes inherentes ä l'hypothese
du rayonnement en aiguille, portent ä tenter de considerer
Felfet Compton comme resultant de la cinematique de l'electron,
telle que la mecanique des quanta la fait connaitre, au lieu de

chercher son origine dans la structure quantifiee du rayonnement.

D'apres le procede de Halpern1, on considere le probleme
dynamique d'un electron dans le champ d'une onde electro-

magnetique plane, polarisee lineairement. Les equations du
mouvement (selon la relativite), combinees avec les integrales des

rigoureuse de ce probleme. II en resulte que l'electron ne peut

phases permettent de trouver une solution

1 Zeitschr. f. Physik., 30 p. 153 (1924).
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prendre qu'un nombre limite d'etats de inouvements. Chaque

passage d'un etat de mouvement ä un autre donne lieu ä un
rayonnement; le calcul de la frequence et l'intensite de ees

rayonnements conduit exactement aux formules indiquees par
Compton et verifiees par l'experience.

Les considerations qu'on vient d'esquisser permettent encore
d'interpreter les phenomenes connus jusqu'ä present, dus,
dans l'effet Compton, aux electrons de recul. Pour la dispersion
des electrons dans le cas d'un rayonnement primaire polarise
lineairement par contre, nos considerations semblent conduire
ä un resultat different de celui de la theorie de Compton et
Debye. Car, d'apres ces auteurs, les trajectoires de ces electrons
doivent se trouver dans le plan du vecteur magnetique, tandis

que la theorie cinematique prevoit qu'elles se trouveront dans le

plan du vecteur electrique, normal au premier.
Cette difference permettra probablement une verification

experimentale de ces theories1.

1 Pour le calcul, v. le memoire qui paraftra prochainement dans
Zeitschrift für Physik sous le titre «Comptoneffekt und
Quantenmechanik ».
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